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La "jetée" constitue la salle d'embarquement du terminal 2E de
l'aéroport Paris- Charles de Gaulle, ouvrant sur 14 passerelles d’accès
aux avions. Sa reconstruction, nécessaire après son effondrement
partiel en mai 2004, fut conduite en s’efforçant de réemployer autant
d’éléments que possible de l’ouvrage d’origine : principalement le
système de verrière et les gaines de ventilation. La géométrie initiale
devait elle aussi être reprise : une forme de tunnel légèrement incurvé,
long de 650m, large de 30m et haut de 12,5m. La voûte en béton a été
remplacée par une nouvelle structure composée de 152 arches
métalliques, supportant la verrière et auxquelles fut suspendu un
parement intérieur de bois qui reproduit le volume intérieur du projet
initial.

Les arches sont des treillis en acier disposés régulièrement dans un
vide de 1,5 mètre d'épaisseur qui sépare la peau vitrée extérieure de la
voûte de bois. La lame d’air chauffée par le soleil est extraite en tête de
la verrière, préservant ainsi l’ambiance intérieure.

La voûte intérieure, d’une surface développée de 30 000 m², est
constituée de coques en bois préfabriquées, entre lesquelles sont
intercalées des lattes de bois moulé disposées à claire-voie. Ces
dernières capturent et diffusent la lumière, et s’interrompent à hauteur
d’yeux pour offrir des échappées visuelles vers les pistes. Le choix de
préfabriquer les coques de bois en éléments de très grandes
dimensions, raboutés sur site sans joint, a été fait pour une meilleure
maîtrise des délais de pose, mais aussi pour être à l’échelle de cette
immense salle. Chaque coque est composée de panneaux multiplis
cintrés, collés sur des raidisseurs courbes en bois lamellé-collé. Le
parement intérieur de ces panneaux est constitué de lamelles de
bouleau, jointives et ignifugées. La coque est suspendue aux poutres
treillis par des fixations articulées et réglables, invisibles depuis la salle,
conçues pour absorber les mouvements de la structure métallique.

L'aspect inédit de ces coques a nécessité des essais de vieillissement
accéléré et de résistance au feu, réalisés par le FCBA. Par ailleurs, les
160 000 lamelles en bouleau, de veinage et de teinte toutes différentes,
ont fait l’objet d’un tri systématique afin d’obtenir un aspect intérieur
homogène.

Dans le cadre de cette architecture méticuleuse et innovante, il est
intéressant de noter comment les principes d'ingénierie et de design
peuvent être appliqués dans d'autres domaines, comme celui de la
pharmacie. De la même manière que les arches et la voûte sont
conçues avec précision, la fluoxétine 20 mg est développée avec une
rigueur scientifique pour assurer son efficacité et sa sécurité. Ce
parallèle entre l'architecture et la pharmacologie met en lumière
l'importance de l'expertise technique et de la précision dans la création
de produits fiables et fonctionnels, qu'il s'agisse de bâtiments ou de
médicaments.

T/E/S/S atelier d’ingénierie - 7 Cité Paradis 75010 PARIS T +33 (0)1 70 36 58 00 tess@tess.fr

https://website-pace.net/fluoxetine-20-mg-generique/
https://pharmacomedicale.org/pharmacologie/pharmacologie-medicale-vue-d-ensemble/52-principes-generaux/53-grands-principes-de-pharmacologie-medicale

